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Quel est le ressenti de 
l'enfant ? 

I
ci et maintenant », au plus 
près de son ressenti 
corporel et de ses émotions, 
caractérise le vécu du jeune 

enfant, avant qu'il n'apprenne à raisonner. 
Ses questions sont souvent simples : 
« Qu'est-ce qu'on va (me) faire ? Est-ce 
que Maman sera là ? ». Le jeune enfant 
ne voit que son point de vue et est 
longtemps incapable d’envisager le 
vôtre, comme en témoignent des crises 
au supermarché ! Il vit dans un temps 
élastique, comme s’il avait toujours le 
temps… au milieu d’adultes toujours 
pressés !

Plus il est jeune, moins l’enfant comprend 
ce qui lui arrive et plus il est dépourvu 
de moyens pour se défendre contre 
l’adversité.

Quels sont les besoins 
de l’enfant ?
Manger et dormir, bien sûr… pour 
certaines familles, cela peut déjà être 
un défi que relèvent avec courage les 
parents : on pense aux guerres, aux 
famines. Explorer et jouer sont tout aussi 
indispensables, seul et avec des pairs. 
Mais la clé du développement s’appuie 
d’abord sur une relation d’attachement 
chaleureuse, attentive et aimante, qui 
communique la sécurité : habituellement 
avec les parents.

Et si les circonstances 
sont difficiles ?
La mise à mal de cet attachement 
premier peut perturber durablement la 
personnalité de l’enfant qui se sent rejeté, 
devient anxieux, agité et bruyant ou 
silencieux, en retrait, triste ou en colère, 

Penser à un enfant, à un bébé, fait souvent rêver les adultes nostalgiques 
d’une enfance idéalisée… L’enfant s’éveille, découvre, s’émerveille, 
apprend, est créatif, l’enfant s’oppose ou s’adapte, l’enfant cherche à 
entrer en relation, écoute et est écouté, l’enfant aime. Joies et tristesses 
ponctuent ses apprentissages.

Elisabeth Charrière
Pédiatre, membre du Conseil 
d’Administration de La Gerbe
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Point de vue

ACCUEILLIR  
et comprendre un enfant

Décrypter 
l’essentiel avec  
une passionnée

Roumanie, Semn de Viata (voir p10)



VENEZ NOUS RENCONTRER :
Habilitée à délivrer des reçus fiscaux et à percevoir des dons ISF
Par internet : //www.lagerbe.org/don 
Par chèque à l'ordre de l'Association La Gerbe
Par virement en précisant votre nom, prénom, affectation du don
• �France : Banque Postale, IBAN : FR21 2004 1010 1246 2610 9V03 386 - PSSTFRPPSCE
• �Suisse : via la Fondation Mon Rocher, monrocher@sunrise.ch

SOUTENEZ NOS ACTIONS :

avec une pauvre estime de lui-même. 
On pense aux enfants des familles 
accompagnées par La Gerbe, familles en 
grande précarité avec des parcours de 
vie incertains, chaotiques, des violences 
familiales ou sociales subies.
Comment les événements adverses
deviennent-ils délétères ? Ce qui 
entrave la motricité, bloque la pensée, 
perturbe les apprentissages, empêche 
l’imagination, détruit l’espoir… : tout est 
une question à la fois de seuil d’intensité 
et de défaut de soutien.

Comment accueillir un 
enfant en difficulté ?
Lorsque les besoins fondamentaux n’ont 
pas été satisfaits, quand la sécurité des 
premiers liens a manqué, les propositions 
d’écoute, de relation, de jeu fournies par 
un adulte référent et bienveillant vont 

contribuer à un étayage salutaire.
Accueillir un enfant en difficulté 
demande patience et attention, en 
tenant compte de ses besoins affectifs de 
sécurité (présence et bras des parents 
si possible, doudou). Prendre un peu 
de temps, écouter et observer, parler 
à l’enfant directement, l’encourager : 
« Je vois que c’est difficile, on va voir 
cela avec tes parents pour t’aider à aller 
mieux »… Proposer un jouet permet de 
diminuer la peur et d’entrer en relation 
de façon ludique avec les plus jeunes.
Soutenir la parentalité par l’exemple
et l’accompagnement, et favoriser les
compétences des parents sont essentiels.
Grâce aux interventions de 
l’environnement, à l’appui de 
ces « tuteurs de résilience1 », le 
développement peut alors reprendre.

1// Concept proposé par le neuropsychologue  

Boris Cyrulnik.

Comprendre 
l’enfant avec 

empathie, dans un 
cadre rassurant et 

bienveillant.

NOS PARTENAIRES

A la ressourcerie des 2 Rives
13-15 rue des Fontenelles - 78920 ECQUEVILLY
01 34 75 56 15 
//www.lagerbe.org/ressourcerie
Facebook : �	Ressourcerie des 2 Rives 

	Espérance La Gerbe
Instagram : 	ressourcerieecquevilly

Au café-restaurant le Temps Partagé
1 place du Château - 30350 LÉZAN
09 54 96 13 72
//www.lagerbe-lezan.org
Facebook : 	 lagerbe.lezan
Instagram : 	lagerbe.lezan

Association La Gerbe

www lagerbe.org

+ �de 9000  
enfants

bénéficiaires des actions 
soutenues par La Gerbe en 
Roumanie, en Ukraine, en Bosnie, 
en Albanie, au Cameroun et en 
RD Congo.

18 enfants
hébergés dans les maisons de Lézan 

La Gerbe en

chiffres

1
à Lézan avec l'Aide Sociale à l'Enfance 
(ASE) grâce à une convention dédiée 
à la protection de l'enfance.

partenariat  
fort



Sur le chantier d’insertion, 
les enfants des salariés en 
parcours sont toujours dans 
notre attention. Concrètement, 
nous aidons par exemple à 

trouver des solutions de garde, 
à organiser la réunification 
familiale, à inscrire les enfants 
à l’école, à assurer la mise 
en place des moyens de 

transports et à sécuriser leurs 
premiers pas dans la scolarité. 
La ressourcerie nous permet 
d’apporter un soutien matériel 
pour les fournitures scolaires. 
Nous pouvons également 
faciliter les relations entre 
parents et enseignants en 
clarifiant les attentes de l’école 
pour permettre aux familles de 
sécuriser la scolarité de leurs 
enfants En travaillant avec et 
pour les enfants, nous levons 
des freins importants à l’emploi 
et renforçons la stabilité des 
familles.

// Sylvie Cuendet
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Echos et pépites
Éclats du terrain 
pour sourire ou 

réfléchir

Ecquevilly

EMBAUCHER UN SALARIÉ, 
c’est aussi soutenir ses enfants

COPAINS  
DES ARTS 
Un atelier qui fait 
pétiller la créativité
Le mercredi après-midi à 
Lézan, place à l’imagination ! 
Animé par Dominique (une 
passionnée d’art en tout 
genre), l’atelier offre aux 
enfants de primaire un éveil 
artistique haut en couleur.
Ici, on expérimente à pleines 
mains ! Matières, textures, 
peintures et supports en tout 
genre : nos jeunes artistes 

testent tout et laissent libre 
cours à leur créativité.
Intégré au dispositif CLAS, cet 
atelier est une autre manière 
d’apprendre : en s’amusant, 
en créant ensemble et en 
prenant confiance en soi. 
Bref, on y cultive les talents et 
les éclats de rire.

//Sofy Vergnon

30
Lézan

Ce qu'en disent les enfants



Invités à la kermesse annuelle, 
les enfants de la Ferme et du 
centre de loisirs ont retroussé 
leurs manches. Moissette 
(la poule grise) s’est encore 
échappée ! La mission des 
enfants : aider la tortue, le 
cheval, la lapine, le chien et 
la vache à remettre la ferme 
en état.

« Moi, j’ai trop aimé jouer 
avec des bulles. » //Z.

« C’était beaucoup trop bien 
parce qu’on a fait plein de 
choses rigolotes. » //L.

« C'est cool parce que j'étais 
bien habillée... » //A.

Après les ateliers, le jeu s’est 
poursuivi autour d’un bon 
repas : omelette, pizzas, 
crudités et salade de fruits.
Chaque enfant est reparti 
joyeux avec une surprise. 

Les mamans de la Ferme 
Claris ont pu les servir 
en tenant un stand ou en 
préparant le repas : quel 
cadeau que de pouvoir 
donner à son tour !
Sourires, bonne humeur et 
solidarité étaient au rendez-
vous, et ça a fait du bien à tout 
le monde !

// Léa Le Doaré

Sept jeunes de la cité 
d’Ecquevilly ont pu, 
pendant leurs vacances 
scolaires de février, être 
accueillis en mission sur 
le chantier d’insertion, en 
partenariat avec l’APES et 
Défi Service +. Ce dispositif 
leur permet de financer 
des projets personnels 
structurants, comme le 
permis de conduire, tout 
en découvrant le monde 
du travail et en s’impliquant 
dans l’amélioration de leur 
environnement.

// Sylvie Cuendet

 INFOS : 
Découvrez les actions  
de nos partenaires :
//www.apes.fr
//www.defiservicesplus.fr

78
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KERMESSE 
à la Ferme Claris  UNE 

MISSION   
pour les jeunes 
d’Ecquevilly

30

Mesdames se préparent au stand maquillage

La Ferme Claris parée pour la Kermesse



La Gerbe accueille 
régulièrement, notamment 
pendant les vacances scolaires, 
des jeunes mineurs devant 
effectuer une « mesure de 
réparation ». Cette mesure 
éducative est prononcée à 
l’égard d’un mineur ayant 
commis une infraction 
pénale, à qui il est demandé 
de « réaliser une activité de 
réparation dans l’intérêt de la 
collectivité ». À la ressourcerie, 
ces jeunes sont accueillis dans 
les différents ateliers de tri 
sous la houlette cadrante et 
bienveillante des encadrants. 

On se souvient par exemple 
de ce jeune très fermé à son 
arrivée, qui s’est ouvert peu à 
peu jusqu’à participer avec un 
bel entrain à un chargement de 
poids lourd pour la Roumanie. 
« C’était fatigant, mais j’ai trop 
aimé ! » fut sa conclusion. 
Un des buts de ces mesures, 
« donner au mineur l’occasion 
de se réinscrire positivement 
dans le corps social en 
mobilisant ses potentialités », 
semble avoir été atteint pour 
lui.

// Caroline Semoulin

78

MESURES DE RÉPARATION   
à la ressourcerie

Courir, c’est bien, donner 
du sens à chaque pas, c’est 
encore mieux ! 
Association de trail éco-
responsable, le Festi’trail 
a décidé cette année de 
soutenir un projet de bien-être 
et de reconstruction pour les 
mamans de la Ferme Claris. 
C'est avec 3 voitures pleines 
d'enfants et d'adultes que 
nous arrivons à Cannes-
et-Clairan (30) où plus 
de 400 coureurs se 
sont rassemblés. Un bel 
évènement intergénérationnel 

et festif, où les enfants 
pouvaient participer pour 
courir et étaient également 
invités à s'amuser aux 
châteaux gonflables. Ce 
qui a particulièrement plu 
aux enfants de la Ferme 
Claris ! Une adolescente de la 
Ferme Claris a fait preuve d’un 
grand sérieux et d’une grande 
patience pour présenter 
l’association : quel privilège de 
compagnonner avec elle !

// Véronique Mohseni

 INFOS : 
Cette participation au 
Festi'Trail a contribué à 
collecter 790€.  
Cela permettra la mise 
en place d'ateliers de 
reconstruction et de 
bien-être pour les 
mamans accueillies  
à la Ferme Claris.

Ecquevilly
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Echos et pépites

LE FESTI TRAIL 
a choisi de soutenir la Ferme Claris 

30
Lézan

Charger un poids-lourd et retrouver la joie de l'effort

Petits et grands réunis au Festi’trail



Au Mas Latour, les enfants 
ont une grande place : sur les 
16 habitants, la moitié sont des 
enfants !
Il est donc habituel que le 
lieu soit envahi de jeux, de 
bruits et de glissades. Par leur 
imagination, ils apportent une 
ambiance chaleureuse à ce 
beau lieu de vie.
Durant nos repas partagés, 
ils font bande à part, en se 
régalant des frites que Bruno 
prépare spécialement pour 
eux !

Pendant les concerts, ils 
sont devant, sur les tapis. Et 
pendant les transformations, ils 
viennent s’inquiéter de ce que 
les adultes fabriquent.
C’est une joie de voir autant 
de vie s’exprimer. Cette 
impulsivité enfantine, qu’il faut 
parfois cadrer un peu, est l’une 
des richesses de la vie du Mas.

Pour certains, ce lieu sera le 
berceau de leurs souvenirs…  

// Guillaume Farenc

En 2025, La Gerbe a 
proposé deux séminaires de 
formation au montage de 
projet. Le premier, « Bâtir un 
projet », s’adressait à ceux 
qui ont une idée et besoin 
de repères pour se lancer 
(19 personnes, 13 projets). 
Le second, « Consolider 
mon projet » (15 personnes, 
7 projets), était destiné à des 
personnes déjà engagées 
dans leur démarche, afin 
d’approfondir des sujets 
spécifiques : discernement, 
conflits, bénévolat… avec 
l’intervention de différents 
invités.
Les sessions offrent une 
alternance entre données 
pratiques et méditations 

bibliques. Les projets 
portés par les participants 
sont variés : accueil ou 
hébergement, insertion 
par l’activité agricole, 
soutien aux couples et aux 
familles… Les retours sont 
encourageants.
Cela vous intéresse ? Une 
nouvelle session « Bâtir un 
projet » est proposée du 
25 au 27 septembre 2026.
 
// Philippe Fournier

 INFOS : 
Détails et inscriptions 
disponibles ici :  
// www.lagerbe.org/
formationprojet

GÉNÉRATION 
MAS LATOUR :  
L'énergie de la vie   

OSER SE LANCER,  
apprendre à construire   

30
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Une joyeuse tablée

La concertation, base de tout projet



Céline et  
Lysiane Pache
Bénévoles en famille pendant 
plus de 4 mois en 2025 à Lézan

L
’année passée, nous avons 
eu le cadeau de vivre quatre 
mois à Lézan en famille, à la 
ferme Claris. En y venant 

depuis la Suisse, nous avions à cœur de 
servir en famille, tout en ne sachant pas 
exactement comment. Ça s’est traduit, en 
grande partie, par partager le quotidien 
des mamans et des enfants. Pour moi, qui 
ai l’habitude de beaucoup organiser, 
c’était un peu déstabilisant au début. Mais 
au fil du temps, j’ai de plus en plus 
apprécié. Quel privilège de pouvoir vivre 
sur place : parties de cache-cache entre 

enfants dans la cour, ballades spontanées 
à pied ou à vélo dans les alentours, 
échanges plus profonds à des moments 
inattendus, temps de cuisine ensemble, 
moments de couture, partage de recettes 
naturelles contre les boutons ou les maux 
de gorge sur le pas de porte, préparation 
des fêtes d’anniversaires des mamans ou 
des enfants, temps à la place de jeux, 
salon de coiffure improvisé, repas du soir 
spontanés partagés, etc, etc. Partager le 
quotidien, partager la vie… Merci chères 
mamans et chers enfants pour ces 
moments si précieux, pour ces moments-
cadeaux !

Un flash, du fil et 
beaucoup de cœur : 
Rencontre avec Lysiane
Lysiane, tu as partagé pendant 4 
mois le quotidien des mamans et des 
enfants de la Ferme Claris. Peux-tu nous 
expliquer ton projet1 et ce qui t’a donné 
le déclic pour le lancer ?
Un soir, lors de notre séjour à Lézan, je 
réfléchissais à la Ferme Claris et à mon 
projet. Tout à coup, j’ai eu un « flash », je 
savais ce que je voulais faire : coudre, 

vendre mes créations et donner les 
bénéfices à la Ferme Claris.

Qu’as-tu confectionné ?
J’ai cousu des bavoirs, des bouillottes, 
des sachets de lavande, des sacs, des 
trousses, des chouchous, etc.

Du haut de tes 15 ans, tu as réussi 
à récolter plus de 2000€ pour 
l'association ! ! Quel message voudrais-
tu transmettre aux autres jeunes et aux 
lecteurs d'Espérance à travers cette 
action ?
Vivez des expériences qui sortent de 
l’ordinaire, remplies de sens ! Ça vaut 
tellement la peine ! Quelle est votre 
motivation qui vous aide à vous lever tous 
les matins ?

Si tu devais retenir une image ou un 
moment fort de ces 4 mois au sein de 
La Gerbe à Lézan, ce serait lequel ?
Il y en a beaucoup, mais voilà un 
exemple : la première fois que j’ai vu rire 
un petit garçon d’un an et demi, après 
plusieurs semaines de relation timide. Il 
était sur le toboggan de la cour…

1// Dans certains cantons suisses, en dernière année d’école 
obligatoire, chaque élève doit réaliser un projet individuel libre sur 
toute l’année scolaire.
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Paroles engagées

PETITS RIENS ET 
GRANDS MOMENTS  
la vie partagée  
à la Ferme Claris 

30
Lézan

Portraits croisés : 
une mission, 

un visage,  
une histoire

Lysiane tient son stand au marché de Sonceboz (Suisse)



Steven
Employé au magasin de la Gerbe

J e m’appelle Steven, je suis 
un enfant placé par l’ASE. 
Ma mère est arrivée de 
Centrafrique en France à 

19 ans, étudiante et sans papiers. Mon 
père est né à Paris. Il avait 34 ans à ma 
naissance et travaillait dans un magasin. 
Après leur rencontre, ma mère s’est 
retrouvée seule avec moi, dans une 
grande précarité. Mon père est parti avec 
sa femme en Angleterre. Ma mère a 
rompu les liens avec lui et, de ce fait, j’ai 
perdu de vue mon père.
À mes 3 ans, elle a décidé de me placer 
parce qu’elle n’arrivait plus à s’occuper 
de moi.
J’ai peu de souvenirs du foyer. Je sais 
seulement qu’un enfant a besoin d’un 
cadre familial et que, moi, j’ai manqué de 
cela.

Puis j’ai été placé dans une famille 
d’accueil. Les débuts se sont bien passés, 
mais ensuite, je garde le souvenir de 
maltraitances et d’avoir souvent été mis 
à l’écart. Cette famille a souhaité mettre 
fin à mon accueil. Moi, j’ai créé autour de 
moi un cocon protecteur et je me suis 
renfermé sur moi-même.

De l’abandon à 
l’accueil
J’ai été placé dans une autre famille qui a 
su m’accueillir avec un cadre structurant, 
de l’attention et de la bienveillance, 
pendant 13 ans. Aujourd’hui encore, j’ai 
des liens avec eux. Ils m’ont élevé comme 
leurs propres enfants et m’ont permis de 
progresser. Malheureusement, j’ai dû 

partir à 18 ans, l’âge limite légal. Cela a été 
très difficile.
Une fois dans un foyer d’autonomie, la 
vie collective a été compliquée pour moi, 
après avoir vécu si longtemps en famille. 
Finalement, j’y ai trouvé ma place.
Ce sont les éducateurs de ce foyer qui 
m’ont présenté la Gerbe. Au début, j’y ai 
effectué un stage. J’étais perdu, mais, je 
ne sais pas comment, j’y ai trouvé mes 
marques. Aujourd’hui, j’ai un contrat et 
je travaille au magasin. J’ai beaucoup de 
contacts avec des personnes d’horizons 
très différents. Quand je suis à la Gerbe, 
j’oublie mes problèmes. J’ai le sentiment 
d’appartenir à cet environnement et cela 
me fait du bien.
Pendant toutes ces années, le plus 
difficile a été de n’avoir aucun lien avec 
ma famille. Je me suis souvent demandé 
ce que cela faisait d’être dans sa propre 
famille.

Grandir, choisir sa voie
Des projets commencent à se profiler. 
Le fait de faire mes premiers pas dans 
la vie active me fait du bien. J’apprécie 
de pouvoir faire mes propres choix, 
mais aussi de rencontrer des personnes 
qui m’aident à grandir, qui portent un 
regard positif sur moi, me confient des 
responsabilités et croient en ma capacité 
à réussir les projets qui me tiennent à 
cœur.

Derrière chaque parcours de placement se cache une 
histoire unique. Steven nous partage la sienne, avec ses 
blessures, ses questionnements, mais aussi les personnes 
qui lui ont permis de retrouver confiance et d’envisager 
l’avenir avec espoir.
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L’ ENFANCE  
placée

78 Ecquevilly



L a mesure d'une société se 
trouve à la manière dont elle 
traite ses citoyens les plus 
faibles et les plus démunis. » 

Jimmy Carter.
« Ils m’ont offert un lieu où vivre ma 
grossesse et élever mon enfant. Le 
réconfort et l’accompagnement qu’ils 
apportent sauvent des vies qui sans eux 
pourraient disparaître. C’est le cas pour 
nous ». Kazet, mère de Alex.

Quand la vie semble 
sans issue
Il est difficile de prendre la mesure du 
nombre et de la profondeur des drames 
qui se jouent derrière les portes closes 
lorsque les plus fragiles luttent pour leur 
survie face à la violence d’un conjoint. 
Dans d’autres cas, la pauvreté et la 
précarité constituent la normalité de la 
vie d’une jeune femme qui se retrouve 
désarmée face à une grossesse qu’elle 
n’avait pas anticipée. Alors la tentation 
est forte de mettre fin à cette nouvelle 
vie qui grandit dans le secret. Tristement, 

« 

L'activité à la loupe
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DONNER À LA VIE   
sa chance

  Focus : Roumanie – Bucarest - Association SEMN DE VIAȚĂ

Zoom sur des 
actions qui 

transforment 
notre quotidien

À Ecquevilly, l’aide humanitaire, cœur 
historique de l’association, est engagée 
depuis 1993 auprès de différents 
partenaires en Europe de l’Est et en Afrique.Solidarité internationale

A Bucarest, un lieu d'accueil pour grandir en confiance



dans les alentours de Bucarest, comme 
dans de nombreux endroits du monde, 
ces histoires sont aussi dramatiques que 
communes.

Un lieu pour 
reconstruire l’avenir
A Semn de Viata (« Signe de vie » en 
roumain), on crée un espace dans lequel 
la vie trouve son chemin. Là, les mamans 
en situation de grande fragilité -parfois 
même en situation de danger avéré- 
peuvent connaître enfin la sécurité et la 
paix nécessaires pour poser leurs valises. 
Elles peuvent alors faire le point sur le 
présent afin de commencer à regarder 
vers l’avenir.
Les témoignages de Kazet, Cristina, 
Elvira et tant d’autres en disent long sur 
ce qu’elles ont trouvé à travers l’accueil 
qu’elles ont reçu. Des erreurs ? Oui elles 
en ont faites. Des fautes même peut-être, 
qui sait. Mais ça n’est pas le sujet. A Semn 
de Viata, les jeunes mères sont regardées 
à travers leur potentiel, leur courage, leurs 
moindres progrès. Lorsque la conviction 
de leur propre valeur est défaillante, c’est 
l’équipe locale qui prend le relais et qui la 
renforce.

Cette équipe mise sur la vie des mamans. 
Elle les équipe pour prendre soin de la vie 
de leurs enfants. L’aide est évidemment 
matérielle. Mais elle est psychologique, 
relationnelle, spirituelle. Elle consiste en 
une discipline d’apprentissages aussi 
pour rendre ces femmes autonomes 
après quelques mois de séjour dans 
ce centre d’accueil. On y apprend les 
moindres gestes pour nourrir, habiller et 
changer un nouveau-né. On s’y forme 
aussi pour un jour pouvoir travailler et 
devenir autonome. On y apprend enfin à 
reprendre confiance en soi pour pouvoir 
s’élancer vers le monde dans des rapports 
sains et équilibrés.

"Elle donne à la vie sa 
chance"
Elvira, la maman de Evelin témoigne : 
« Avant d’arriver au centre, je cherchais 
simplement un refuge où m’isoler du 
monde avec mon enfant et me sentir 
« invisible ». Au lieu de cela j’ai été 
accueillie sans être autorisée à me 
cacher. Au contraire, on m’a poussée à 
avancer vers la lumière. On m’a écoutée 
et comprise. On m’a aidé à faire la paix 
avec moi-même et mon passé. C’est 
pourquoi je peux dire que je n’ai pas reçu 
ce que je cherchais, mais j’ai reçu ce dont 
j’avais besoin. Pour moi cette association 
n’apporte pas qu’un « signe de vie ». Elle 
donne à la vie sa chance ! »

// Michaël Païta
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ROUMANIE : VISITE DE TERRAIN 

A Ploiesti et Brasov 
nos partenaires 
les associations 
Trambulina, Bethel 
et Fundatia Misiunea 
Est Vest (MEV) font 
un travail social 
remarquable. Du 
29 mars au 2 avril, 
Michaël, responsable 
« solidarité 

internationale » s’est 
rendu sur place avec 
Rahel pour un point 
d’étape avec nos amis 
roumains. A La Gerbe, 
Rahel est chargée 
de la préparation 
du matériel de 
brocante (vaisselle, 
bibelots, etc.) pour les 
magasins de seconde 

main en Roumanie 
et en France. Cette 
visite a été l’occasion 
d’approfondir les 
relations, de rencontrer 
les bénéficiaires et de 
voir l’impact de notre 
atelier brocante dans 
les magasins de nos 
partenaires.

Lorsque la 
conviction de leur 
propre valeur est 
défaillante, c’est 

l’équipe locale qui 
prend le relais et 
qui la renforce.

Ici, on réapprend à sourire



Ruth Vergnon
Co-fondatrice de Alo!Mik, 
spécialiste des traumas 
de l'enfant

Solidarité internationale
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L'activité à la loupe

DE L’ENFANCE  
BRISÉE    
vers la restauration

  Focus : Albanie - Tirana - ALO!MIK

A
u fil des années passées à 
servir les enfants en 
Albanie, une réalité s’est 
imposée avec force : de 

nombreux enfants grandissent porteurs 
de blessures profondes. Certaines sont 
visibles, mais beaucoup sont 
silencieuses. Nous avons été, et sommes 
encore, confrontés à une grande 
diversité de traumatismes, en particulier 
relationnels : violence, négligence, 
abandon, insécurité affective, ruptures 
répétées.

Face à cette réalité, nous avons 
commencé à nous interroger en 
profondeur : comment accompagner 
ces enfants du brisement vers davantage 
d’espoir et de vie ? Comment cheminer 
avec eux sans minimiser la complexité 
de parcours souvent longs, fragiles et 
non linéaires ?

« Lorsque la relation a été le lieu de la 
blessure, c’est aussi par la relation que la 
reconstruction devient possible. »

Comprendre les 
blessures pour mieux 
accompagner

Un enfant se construit au cœur de 
relations. Lorsque celles-ci deviennent 
sources de peur ou d’instabilité, son 
monde intérieur est profondément 
ébranlé. Le trauma n’est pas seulement 
un événement passé : il s’inscrit dans 
le corps, les émotions et la manière 
d’entrer en relation avec les autres. 
Nous avons compris que l’on ne peut 
accompagner un enfant blessé par de 
simples réponses ponctuelles.

C’est dans cet esprit que nous 
avons développé différentes formes 
d’accompagnement. Les colonies de 
vacances offrent un premier espace 
de sécurité. Le temps y est court 
mais intense : pendant quelques 
jours, les enfants vivent un moment 
« à part », marqué par un cadre 
sécurisant, des adultes attentifs et 
une atmosphère de confiance. Pour 
certains, c’est la première expérience 
d’un environnement où ils se sentent 

protégés, écoutés et respectés. Ces 
temps ne résolvent pas tout, mais ils 
peuvent ouvrir une brèche : celle de 
l’espérance.

Dans la durée, le centre social Oasis 
permet un accompagnement plus 
approfondi. Les enfants y trouvent un 
soutien scolaire, des activités favorisant 
leur développement global, ainsi que 
des espaces thérapeutiques où ils 
peuvent élaborer et exprimer leur 
traumatisme par le jeu et l’expression 
créative. Parce qu’un enfant ne se 
reconstruit pas seul, nous cherchons 
aussi à soutenir les parents, afin de 
renforcer l’environnement relationnel 
dans lequel l’enfant évolue.

La relation, chemin de 
guérison et d’espérance
Avec le temps, une conviction centrale 
s’est affirmée : au-delà des programmes 
et des services, c’est la qualité de la 
relation qui soutient le plus durablement 
la guérison. Lorsque la relation a été 
le lieu de la blessure, c’est aussi par la 
relation que la reconstruction devient 
possible. Le choix d’être présent dans 
la durée, même lorsque le chemin est 
lent ou semé de reculs, est essentiel. 

Camp de vacances à Eden Park
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Il permet peu à peu à l’enfant de 
réapprendre la confiance et de vivre 
une espérance grandissante.

Nous croyons que Dieu est 
profondément touché par la souffrance 
des enfants et qu’il désire les 
conduire d’une vie brisée vers une vie 

pleinement restaurée. Nous croyons 
que l’auteur de la Vie est aussi à 
l’œuvre pour faire naître une résilience 
porteuse de vie. C’est pourquoi nous 
choisissons de rester présents à leurs 
côtés, dans l’écoute et la constance, 
témoignant ainsi de la présence 
aimante de Dieu auprès d’eux. Quel 

privilège pour nous de pouvoir 
être associés à ce cheminement 
d’espérance, de guérison et de vie.

Ces temps ne 
résolvent pas 
tout, mais ils 

peuvent ouvrir une 
brèche : celle de 

l’espérance.

Les enfants découvrent qu'une autre vie est possible



La Ferme Claris est un centre d’hébergement d’ur-
gence pour femmes et enfants victimes de violences 
intrafamiliales. Chaque geste compte

Rejoignez la Gerbe D
ans le quotidien 
de la Ferme 
Claris, les enfants 
sont de précieux 

points d’ancrage pour leur 
maman. Ils ne se contentent 
pas d’habiter les lieux : ils les 
transforment par leur 
présence.
Ce sont eux qui insufflent 
aux mamans la force de se 
lever chaque matin. Pour eux, 
on déplace des montagnes, 

on garde la tête haute et on 
refuse de baisser les bras. Leur 
rire est un rempart contre le 
découragement : il oblige à 
rester dans le flux de la vie, 
coûte que coûte.
Côtoyer ces enfants, 
c’est recevoir une leçon 
d’humilité et de présence. 
Ils nous apprennent à rester 
accessibles et authentiques.
Leur regard s’arrête là où 
le nôtre ne voit plus rien : 
l’odyssée d’un escargot sur un 
muret ou le ballet d’une fourmi 
transportant son trésor.
En nous forçant à ralentir pour 
observer ces détails, ils nous 
reconnectent à l’essentiel : la 
beauté du monde qui persiste, 
malgré tout. Et quand leur 
joie enfin explose, on se rend 

compte qu’elle s’est nourrie 
de partage, de couleurs et de 
bienveillance.
S’investir pour ces enfants de 
la Ferme Claris, imaginer des 
animations, organiser une 
fête ou une kermesse, ce n’est 
pas seulement « occuper » 
le temps. C’est un acte de 
connexion avec l’enfant que 
nous avons tous été.
Et quand vient le moment de 
la fête, les barrières tombent. 
On voit alors des mamans 
s’installer derrière un stand de 
maquillage. En quelques coups 
de pinceaux, elles se parent 

de paillettes et de tatouages 
éphémères, retrouvant, 
l’espace d’un instant, cette 
légèreté précieuse propre à 
l’enfance.
Ces enfants nous prouvent 
que, peu importe le toit au-
dessus de nos têtes, la capacité 
de s’émerveiller est notre plus 
grande liberté.
Travailler à leurs côtés, c’est 
choisir de regarder demain 
avec leurs yeux : avec espoir, 
curiosité et énergie.

// Amandine Maurin

L’ENFANT à la Ferme Claris

Merci pour votre soutien 
qui rend ce travail possible

  ���Un abonnement  
au journal 

  �Un don en ligne 

www.lagerbe.org/engagement 

  �Quelques heures de 
bénévolat à Lézan ou à 
Ecquevilly 

A Lézan, La Gerbe propose différents type d'hébergement, de logements 
adaptés et des activités partagées et solidaires.

  Focus : Grandir malgré tout
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30
Lézan



Les chiffres clés
  �Vos dons  
ont représenté 22,8 % des recettes : 
merci !

  �Le bénévolat (une fois valorisé)  
a représenté 13,5 % des recettes : 
merci !

  �On note une répartition  
plutôt équilibrée entre  
• les subventions et dotations (34,7 %),  
• les ventes (22,3 %)  
• les dons (fonds privés, 22,8 %), 
ce qui permet une moins grande 
fragilité face aux variations des 
subventions.

Le résultat de l’exercice 2025  
est de  - 39 020 €  
qui se répartit de la façon suivante : 
Ecquevilly 	 - 17 936 € 
Lézan 	 - 16 570 € 
Pôle général 	 - 4 514 € 

Pour donner une image la plus fidèle 
possible, les graphes tiennent compte 
des dons en nature ainsi que du 
bénévolat.

Du côté des charges, cela représente 
le salaire qu’il aurait fallu verser si cette 
activité avait été réalisée par un salarié. 

Ce même montant apparaît ensuite dans 
les produits (il matérialise le fait que le 
bénévole a fait don à l’association du 
montant que représente son activité).
Les dons en nature faits à l’association 
représentent les dons de matériel pour la 
ressourcerie à destination de la solidarité 
internationale. 

La valorisation de ces produits 
correspond à leur valeur de stock lorsqu’il 
s’agit de dons d’entreprises, ou à la valeur 
mentionnée sur les documents.

Du côté des charges, la valorisation de 
ces dons en nature représente le montant 
qu’il aurait fallu dépenser pour les acheter 
et du côté des produits, le montant 
valorisé matérialise le fait que ces choses 
ont été données à l’association.

Comment lire ces graphiques

QUAND SOLIDARITÉ  
ET ENGAGEMENT  
se rencontrent

Répartition des charges Origine des produits

La Gerbe consolidé

	� Ecquevilly avec valorisation
	 Lézan avec valorisation  
	� Pole général avec valorisation

 �	� Dotations et produits de 
tarification

	 Fonds privés
	� Ventes et prestations

	 Subventions
	 Autres ressources
	 Valorisation bénévolat
 	 Valorisation dons en nature

74,4%
22,8%

11,6%

22,3%

2,9%

13,5%
23,1%

3,8%

24,3%

1,3%

TOTAL
3 420 662 €TOTAL

3 459 681 €

Chaque geste compte

Echos du rapport d'activité 2025
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Quelques chiffres
•  �En 2025, 24 personnes 

hébergées en urgence pour 
une durée moyenne de 
220 jours.

•  �En 2025, plus de 
2 000 repas servis au 
café-restaurant associatif 
par les bénévoles au Temps 
Partagé et 1 000 bocaux 
confectionnés à la 
conserverie solidaire au 
Mas Latour.

•  �En 2025, 123 bénévoles 
engagés tout au long de 
l’année représentant 5,2 ETP 
(équivalent temps plein). 
Merci à eux !

 INFOS : 
Rapport d'activité sur :
// www.lagerbe-lezan.
org/association-la-gerbe 

Quelques chiffres
•  �12 poids-lourds ont été 

envoyés en Ukraine et en 
Roumanie et 1 conteneur en 
RDC, soit 132 tonnes. 

•  �55 personnes ont été 
présentes sur le chantier 
d’insertion dont 16 
recrutées dans l’année, 
ce qui représente 27,5 
équivalents temps plein. Le 
taux de sorties dynamiques 
(emploi durable + emploi 
de transition + sorties 
positives) était de 62%.

•  �880 tonnes de matériel 
ont été collectées par 

la ressourcerie, soit une 
moyenne de 3,45 tonnes 
de matériel par jour 
d’ouverture.

•  �plus de 150 bénévoles 
tout au long de l’année 
représentant 13,4 ETP

 INFOS : 
Rapport d'activité sur :
// www.lagerbe.org/ 
l-association 
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Echos du rapport d'activité 2025

30
Lézan

78 Ecquevilly


